BULLETIN DE REINFORMATION DU VENDREDI 8 NOVEMBRE 2013 
(Extraits) 
Ephéméride 
Le 8 novembre 1868, Friedrich Nietzsche rencontre Richard Wagner à Leipzig. Alors que Nietzsche n’est encore qu’un modeste étudiant en philologie, Wagner est au sommet de son art. Trente années le séparent de son cadet. La philosophie de Schopenhauer jette un pont entre le musicien installé et le jeune homme. Pour le jeune Nietzsche, le drame wagnérien est par essence rédempteur. Il apporte la réponse à la question qui taraudera le philosophe toute sa vie durant : « Par quels moyens peut‑on, tout en admettant les prémisses pessimistes de Schopenhauer, rejeter sa conclusion qui est la négation du vouloir‑vivre ? ». Mais déjà en 1876, la rupture entre les deux hommes est consommée. En 1889, au seuil de la folie, Nietzsche écrira un pamphlet, « Nietzsche contre Wagner ». Ultime pierre d’achoppement : le retour de Wagner au christianisme dans son dernier opéra, Parsifal. Un reniement pur et simple pour ce « disciple du philosophe Dionysos ». 
Grands sujets 
Centième anniversaire de la Grande Guerre 
et 70e anniversaire de la Libération : l’histoire revue et corrigée par l’idéologie cosmopolite 
François Hollande a lancé hier les cérémonies du centenaire de la Première Guerre mondiale et le 70e anniversaire de la Libération 
L’occasion d’un nouveau festival d’embrouilles idéologiques. Première embrouille : mélanger le centenaire de la guerre de 14 avec le 70e anniversaire de la Libération de 44. Il s’agit manifestement d’occulter la Grande Guerre, politiquement incorrecte car faite à une époque où l’Europe était encore blanche, par la grand‑messe cosmopolite de l’antifascisme et de l’antiracisme. Hollande a d’ailleurs déjà donné le ton, dénonçant je cite : « Les particularismes, les séparatismes, les extrémismes et les nationalismes » dont il redoute l’inexorable montée. L'« intransigeance » s'impose à ses yeux, je cite encore : « Face aux haines, aux racismes, à toutes les atteintes aux valeurs ». Fin de citation. 

Le chef de l’Etat y est également allé de son petit couplet immigrationniste 
Ne jamais perdre une occasion de faire une piqûre de rappel sur le sujet, surtout en ces temps où les Français s’interrogent massivement sur la chance supposée que constituerait l’immigration pour notre nation. A propos des combattants issus des anciennes colonies, Hollande a ainsi déclaré, je cite : « La France a souscrit une dette d'honneur à l'égard de leurs descendants ». Fin de citation. Une dette d’honneur ! Donc imprescriptible... Autrement dit, il nous faut ouvrir toutes grandes les vannes de l’immigration et renoncer ainsi à être une nation. Mais dans ces conditions, M. le Président, pourquoi sont donc morts nos Poilus ? Par ailleurs, lors du débarquement de Provence, les troupes dites coloniales étaient majoritairement formées de Pieds‑Noirs et donc d’Européens. Quant aux troupes coloniales de la Première guerre, elles ont constitué moins de 5% du total des troupes. Gageons par ailleurs que l’antimilitarisme du pouvoir socialiste saura faire la part belle aux « fusillés pour l’exemple » de la Grande Guerre, soit 700 en tout et pour tout, à comparer aux un million trois cent quinze mille morts au combat. Comme le dit Jean‑Yves Le Gallou dans un article publié sur le site Polémia, je cite : « Nous avons des devoirs à l’égard de la génération de 1914 : devoir de dénoncer le grand travestissement des faits ; devoir de combattre le grand effacement de la mémoire française ; devoir de refuser le grand remplacement de la population. » Fin de citation. 

Grèce : nouvelle mise au pas de la démocratie 
La police anti‑émeute a évacué hier le siège de la télévision grecque 
A 4 h 20 jeudi matin, pas moins de huit unités de la police anti‑émeute grecque ont entrepris l'évacuation de l’ancien siège de la radio‑télévision publique ERT dans une banlieue résidentielle du nord d’Athènes, sur ordre du procureur général. Une vingtaine de journalistes et de techniciens assuraient la production de programmes « illégaux ». Le président du syndicat du personnel d'ERT et trois autres collègues, présents à l'arrivée des policiers, ont été transférés à la sécurité grecque pour interrogatoire. Maintenus à distance par un impressionnant cordon de sécurité policier, plusieurs dizaines de manifestants ont rapidement afflué, jusqu’à être plus de 3.000 dans l’après‑midi. 

La Grèce a mis fin aux activités télévisuelles d'ERT pour faire des économies et se plier aux exigences des plans d'aide accordés par ses créanciers internationaux 
Arguant du fait qu'ERT coûtait 300 millions d'euros par an, dans un pays en très grave crise économique, la Grèce avait brutalement fermé sa radio‑télévision publique le 11 juin, mettant 2.700 employés au chômage. Cette décision avait provoqué une émotion considérable, tant en Grèce qu'à l'étranger. Elle avait failli provoquer la chute du gouvernement de coalition d'Antonis Samaras, avec le départ d'un de ses alliés de la coalition. Depuis, quelques dizaines d'irréductibles occupaient les locaux et assuraient un programme sur Internet. Une nouvelle station de télé nationale, DT, a été mise en place par le gouvernement en juillet et a recruté au mois d'août plusieurs centaines des anciens employés d'ERT pour assurer un contenu d'information. Ce sont les équipes de ce nouvel audiovisuel grec que le gouvernement entend désormais faire entrer dans les locaux évacués jeudi matin, notamment en vue de la couverture médiatique de la prochaine présidence grecque de l'Union européenne. « L'image de policiers en grand appareil forçant l'entrée de ce qui a durant des décennies été le symbole de l'audiovisuel public restera à jamais imprimé dans ma mémoire », confiait jeudi matin, ému, Nikos Michalitsis, l'ancien et très respecté directeur technique d'ERT, arrivé sur les lieux quinze minutes après le début de l'évacuation. 
Brèves françaises 
SOS Racisme bafoue de nouveau la liberté d’expression 
Alors que Laurent Obertone, écrivain à succès de La France, Orange mécanique, tiré à plus de 120.000 exemplaires, devait se rendre dans une librairie de Grenoble pour présenter son dernier livre Utoya, son déplacement a été annulé après des pressions exercées sur le libraire par l’officine socialiste SOS Racisme. Le journal Valeurs Actuelles rapporte que, dans une vidéo filmée par l’éditeur d’Obertone, le président de SOS Racisme‑Isère Jacques Savine, par ailleurs membre du PS, explique qu’il n’est pas, je cite : « Favorable à faire de la publicité pour un torchon. A Grenoble, on ne veut pas de ça. Ça nous pose problème ». Dans ce même enregistrement, Savine reconnaît aussi n’avoir rien lu d’Obertone, ni Orange mécanique, ni Utoya. L’éditeur exprime alors son étonnement face à de tels propos de la part du président d’une association qui a pour vocation de lutter contre toutes les formes de discriminations. Savine lui répond alors, je cite : qu’« On ne va pas censurer et faire ce que certains régimes fascistes ont fait. [Mais] on vous recommande de retirer cette présentation. » Et d’ajouter, à propos des menaces de ses propres militants à l’encontre de la librairie, je cite : « Ce sont des jeunes qui sont très vigilants. On les calme de temps en temps, mais on ne les calme pas toujours ». Fin de citation. A part ça, SOS Racisme n’est pas du tout fasciste… 
France 2 candidate aux Bobards d’Or 2014 
La chaîne publique s’est encore distinguée mercredi dernier, dans son journal de 20 h. Commentant l’ovation dont les députés de gauche et du centre ont gratifié Christiane Taubira lors de la séance de la journée, la journaliste affirme, je cite : « Un soutien après les injures racistes dont la ministre a été victime. En cause, cette photo publiée, il y a quinze jours par une élue Front national ». Fin de citation. Et la caméra de s’attarder sur un document sur lequel on voit, à gauche une toute jeune et très attendrissante petite guenon, et à droite le portrait plus austère de l’indépendantiste guyanaise, par ailleurs garde des Sceaux de la République socialiste de France. Respect. Malheureusement pour la journaliste, le blog incriminé n’est pas celui d’une élue du Front national, mais d’une simple candidate, qui a d’ailleurs été écartée dès le 20 octobre par les instances disciplinaires du parti. 

Brèves internationales 
Le pape François recevra Vladimir Poutine 
le 25 novembre 
Le 25 novembre, le pape François recevra pour la première fois le président russe Vladimir Poutine. La rencontre s’inscrit dans le contexte du délicat dialogue entre l’Eglise catholique et l’Eglise orthodoxe russe. Les relations diplomatiques ont semblé se dégeler depuis l’intronisation en février 2009 du patriarche Kirill, qui fut longtemps à la tête de la diplomatie de l’Eglise orthodoxe russe. La rencontre entre le successeur de saint Pierre et le président russe pourrait permettre d’organiser un sommet entre les chefs des deux églises, comme l’a déjà exprimé le Vatican. La Syrie devrait être un autre sujet des discussions. En septembre, le pape avait adressé une lettre au président Poutine pour proposer une solution politique internationale sans intervention étrangère pour résoudre la crise syrienne. 
Israël pourrait être impliqué dans la mort d’Arafat 
C’est en tout cas ce qu’a affirmé hier au micro d’Europe 1 le professeur Marcel‑Francis Kahn qui a pu se procurer le rapport médical français de l’hôpital Percy à Clamart où le leader palestinien est mort en 2004. Excluant, pour diverses raisons, l’empoisonnement par le polonium, le professeur Kahn ajoute, je cite : « Il se trouve que j’ai été à un moment très intéressé par les champignons et leurs toxines. Il y a justement un institut près de Tel‑Aviv qui étudie cela. Il faut noter qu'Israël est le dernier pays qui n'a pas signé [les conventions internationales] sur les toxines et les produits chimiques. Or il existe un certain nombre de champignons mortels (…) qui donnent des tableaux qui, pour certains d’entre eux, correspondent très exactement à ce qui est arrivé à Yasser Arafat lors de son séjour à Percy ». Fin de citation. Le Pr. Kahn s’est montré très réservé sur les chances de détection de ces substances neuf ans après les faits. 
Le chiffre du jour 
67% de Français prêts à manifester contre les impôts 
Il s’agit du résultat d’un sondage qui sonne comme un nouvel et sérieux avertissement pour François Hollande. Traduction dans les chiffres d’un possible et potentiellement dévastateur « effet boule de neige » contre le pouvoir socialiste. Ce vent de contestation qui a débuté par la mobilisation contre la perversion de l’institution du mariage se poursuit avec la mobilisation des Bonnets rouges en Bretagne. La fronde contre l'écotaxe a permis de fédérer bien au‑delà du traditionnel clivage gauche‑droite. Pour l'agence Reuters, je cite : « La théorie de la "coagulation", qui peut provoquer un caillot fatal s'il n'est pas repéré et traité à temps, explique les reculades à répétition du président ». Fin de citation. 
La phrase du jour 
est d’Alain Soral 
Dans « Dialogues désaccordés » (2013, Editions Blanche), livre d’entretiens entre Alain Soral et Eric Naulleau, le premier affirme, je cite : « Les révisionnistes sont les prisonniers politiques de l’Occident contemporain, et le sort qui leur est réservé par les soi‑disant démocraties avancées, est le grand scandale intellectuel, moral et politique de notre temps. Et là encore, tu n’es pas sans savoir [Soral s’adresse à Naulleau] ce qu’il en coûte de seulement s’intéresser publiquement au révisionnisme. Sur le plan de la carrière, ça coûte plus cher que de voter FN ! » Fin de citation. Pour Eric Naulleau, il est devenu urgentissime de savoir jusqu’où ne pas aller trop loin… 
La bonne nouvelle du jour 
La fronde des maires anti‑« mariage pour tous » fait tache d’huile. Le conseil municipal de Fontgombault, petite commune de l'Indre, vient ainsi de menacer de démissionner s'il était contraint de procéder au mariage d'un couple d'homosexuels, se référant, je cite : « A une loi naturelle supérieure aux lois humaines ». Fin de citation. 
Demain samedi votre kiosque de la réinformation de la semaine vous sera proposé par Jean-Yves Le Gallou et Anne Dufresne. 
